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Le Langon – Les Petites Ouches
Sondage (2002)
Jérôme Pascal
1 L’opération  de  diagnostic  archéologique  fut  motivée  par  un  projet  d’extension  du
cimetière sur une parcelle située à la limite nord de l’agglomération antique. Elle a
révélé une densité tout à fait remarquable de vestiges archéologiques attribuables aux
périodes gallo-romaine et médiévale.
2 Les tranchées exploratoires, représentant environ 6 % de la surface totale du terrain,
ont mis au jour un minimum de 44 inhumations appartenant à une vaste nécropole
occupant toute la parcelle sondée et s’étendant probablement au-delà.
3 Les  tombes,  orientées  ouest-est  (tête  à  l’ouest)  se  présentent  sous  trois  formes
différentes : fosses creusées en pleine terre (dans le substrat calcaire ou à travers les
niveaux archéologiques),  coffres  en dalles  de calcaire  local,  sarcophages en calcaire
ocre provenant probablement du Bassin de Chantonnay. À l’exception des sarcophages,
qui  paraissent  pour la  plupart  brisés  et  réutilisés,  les  recoupements  de sépultures
semblent rares ; dans la partie ouest du terrain une organisation « par rangées » n’est
pas à exclure.
4 Cette  disposition  est  tout  à  fait  comparable  à  celle  des  cimetières  paroissiaux
médiévaux  fouillés  dans  les  communes  proches  de  Mouzeuil  (cimetière  de  Saint-
Martin-sous-Mouzeuil) et d’Oulmes.
5 Au centre  et  à  l’est  de  la  parcelle,  la  présence  de  vestiges  de  constructions  (murs,
niveaux  d’effondrement  de  toiture,  sols,  empierrements)  rend  moins  visibles  les
inhumations dont la présence a pourtant été confirmée par un sondage plus profond.
Le mobilier recueilli, bien que relativement peu abondant, et les modes de construction
(murs en petit  appareil,  tegulae,  sol  en béton de tuileau) semblent indiquer que ces
constructions  sont  gallo-romaines  et  doivent  être  mises  en  relation  avec
l’agglomération  antique  du  Langon,  une  des  « zones  empierrées »  correspondant
probablement à une voie ou une rue nord-sud. Dans la tranchée 1, une fosse (?) remplie
de  scories  métalliques  atteste  la  présence  proche  d’une  activité  artisanale liée  à  la
transformation du fer.
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6 Cette  hypothèse  est  toutefois  localement  contredite  par  la  stratigraphie  de  la
tranchée 4 qui voit la sépulture S.37, recoupée et partiellement détruite par un mur en
petit appareil. Il nous semble donc que si le caractère chrétien de la nécropole ne paraît
guère  faire  de  doute,  une  partie  au  moins  des  bâtiments  doit  être  attribuée  au
Moyen Âge ou au haut Moyen Âge.
7 L’ampleur de ces vestiges et leur faible profondeur d’enfouissement ne nous ont que
rarement  permis  d’atteindre  le  substrat  calcaire,  de  fait  les  traces  visibles  en
photographie  aérienne,  interprétées  comme  des  fossés  d’enclos,  n’ont  pas  été
retrouvées. La présence d’une carrière a pu être confirmée mais son extension et son
impact sur les vestiges sont très limités dans la parcelle sondée.
8 La présence inédite d’une importante nécropole chrétienne dans ce secteur du bourg
doit permettre une relecture de la tradition orale locale et des chroniques rédigées au
XVIe s. qui  attestent  de  l’existence  d’une  église  paroissiale  Saint  Blaise  (et  de  son
cimetière attenant) frappée d’interdit et abandonnée suite à un crime de sang. L’église
paroissiale  étant  ensuite  transférée dans la  chapelle  du prieuré Saint  Pierre  qu’elle
occupe encore actuellement.
 
Fig. 1 – Sépulture en pleine terre (S 37)
Cliché : N. Bonnin.
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